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Edito ------ Les statuts du GUMS  
Un soir d’octobre – il me semble que c’était le 24 – alors qu’un très grand nombre de gumistes était 
attendu pour élire une fois encore le même bureau et le même CD (Comité Directeur) – une dernière 
fois, tous l’espèrent bien, il faut bien changer une fois de temps de temps, non ? – il a été débattu du 
statut du GUMS, un statut que toute bonne association se doit d’avoir sous risque de perdre, bien 
justement, son statut... d’association. Statuts en ce qui concerne le GUMS, qui ont subi en de très 
rares occasions quelques mineures modifications, un lifting en règle, histoire de faire un peu plus 
moderne. Voilà, justement, une nouvelle directive du gouvernement (j’espère qu’il ne s’agit pas ne 
fois encore de notre envahissant ministre de l’Intérieur) qui nous offre une nouvelle occasion de re-
penser ce statut.  
Durant les discussions et à propos des objectifs que se fixent le GUMS, quelques termes aujourd’hui 
un peu obsolètes, ont disparus –comme lutte pour le progrès social, remplacé par « la recherche du 
progrès social » ; d’autres ont mieux résisté comme la défense de la paix (même, en y mettant toute 
la meilleure volonté du monde, et bien je vous le dis, ce n'est pas facile, de faire quelque chose pour 
la paix chaque week-end sur son rocher ou sur ses planches de skis). D’autres enfin ont fait enfin 
leur apparition, comme la défense de l’environnement ou la protection des sites naturels.  
Le débat a été vif, polémique parfois, les plus anciens ne voulant en aucun cas « altérer » la 
philosophie première du GUMS, les plus jeunes voulant l’adapter à des temps plus modernes. En 
tout cas beaucoup de discussions pour faire avancer péniblement le smilblick (qu’on me pardonne 
l’ortograf), Quand finalement, une dernière remarque importante a été faite et qui a fait 
mouche (merci Michel): le sens de la responsabilité et la formation permanente des encadrants et de 
tous les participants. C’est bien de cela qu’il s’agit et qui distingue le GUMS des autres associations. 
L’un des principaux objectifs du GUMS est bien de former ses propres membres, tous bénévoles, et 
dans un esprit de responsabilité et d’engagement des uns envers les autres, mais aussi de 
respect de la montagne et de son milieu. 
Une soirée finalement utile, bien qu’un peu longue…. 
 
A propos, on parle ici de bénévoles, et si l’année dernière ils ont été nombreux à occuper justement 
de très nombreuses fonctions, et il faudra continuer. Bravo à eux. Par contre, j’ai noté, et peut-être 
faudra t’il trouver des incitations (avis aux propositions) pour encourager les valeureux gumistes à 
relater un peu plus souvent leurs aventures. Les articles se font bien rares ces derniers temps  et 
le Crampon se fait une bonne cure d’amaigrissement avant les fêtes de fin d’année 
 
Bonnes fêtes et à vos plumes         Eric Portier 

 
 
 


